
L’e?mergence d’une ge?ne?ration « nume?rique »

Description

C’est parmi la jeune génération que se comptent les plus gros utilisateurs d’Internet, selon la dernière 
édition du rapport de la Commission européenne sur la compétitivité numérique publiée en août 2009. Âgés 
de 16 à 24 ans, ces « natifs du numérique » utilisent pleinement les possibilités du Web et les innovations 
numériques en général, au point de bouleverser les modèles établis en imposant notamment leurs pratiques 
de consommation en ligne.

Dans un chapitre consacre? a? « L’utilisation d’Internet a? des fins de divertissement et son impact sur les
marche?s de contenus », l’e?dition 2009 du rapport annuel de la Commission europe?enne sur la
compe?titivite? nume?rique apporte un e?clairage nouveau sur les pratiques en ligne des jeunes Europe?ens.
En 2008, 56 % des Europe?ens sont des internautes re?guliers (soit une augmentation d’un tiers par rapport
a? 2004). Sur la classe d’a?ge des 16-24 ans, ils sont 73 % a? utiliser re?gulie?rement des services
nume?riques pour cre?er et partager des contenus sur le Web, contre moins de 35 % en moyenne pour
l’ensemble de la population europe?enne. Les moins de 24 ans sont 66 % a? utiliser Internet tous les jours,
tandis que 43 % seulement de la population europe?enne se sert d’Internet au quotidien. Le de?veloppement
de l’Internet a? haut de?bit en Europe (80 % des internautes re?guliers y ont recours en 2008, contre
seulement un tiers en 2004) a permis la croissance d’une grande varie?te? d’activite?s en ligne, mais il a
dans le me?me temps rendu possible une distribution ille?gale des œuvres normalement prote?ge?es par le
droit d’auteur.

Moins de 5 % des Europe?ens ont paye? pour des contenus en ligne durant les trois derniers mois de
l’enque?te en 2008. Ce chiffre est deux fois plus e?leve? pour les jeunes de 16 a? 24 ans, soit pre?s de 10 %.
En revanche, pre?s de 60 % des jeunes Europe?ens de?clarent ne pas payer pour acce?der a? des contenus
audiovisuels, contre moins de 30 % pour l’ensemble de la population europe?enne. En outre, pre?s de la
moitie? de ceux qui ne veulent pas payer, soit un tiers des Europe?ens a?ge?s de 16-24 ans, ne changeraient
pas d’attitude, quelles que soient les conditions qui pourraient leur e?tre offertes. Tandis que 30 % seraient
pre?ts a? payer si les prix pratique?s e?taient plus avantageux que ceux des magasins, 22 % si l’offre e?tait
plus varie?e et plus facilement disponible ou de meilleure qualite? et 16 % s’ils avaient le droit de partager
en toute le?galite? les contenus prote?ge?s ou s’ils disposaient de moyens de paiement plus pratiques. Seuls
20 % des jeunes internautes europe?ens accepteraient de payer par manque de contenus disponibles
gratuitement. Il est inte?ressant de noter que les re?sultats de l’enque?te sur les motivations pour accepter de
payer des contenus audio- visuels sont identiques pour l’ensemble des Europe?ens a? celles des 16-24 ans.

L’e?change de contenus nume?riques est en pleine e?volution sur Internet et il est assure?ment difficile d’en
mesurer l’ampleur. La quantite? de contenus disponibles s’accroi?t au rythme de la multiplication des
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re?seaux P2P et il n’existe pas de statistiques officielles sur le piratage en ligne. Les re?sultats d’une
enque?te internationale, publie?e par l’institut de sondage Ipsos en septembre 2009, indiquent que le
te?le?chargement ille?gal de musique ou de vide?os ne concerne qu’une minorite? d’internautes europe?ens.
Le nombre d’internautes de?clarant se rendre au moins une fois par mois sur des sites pirates pour
te?le?charger de la musique est de 15 % en France, 12 % au Royaume-Uni et 11 % en Allemagne. Ces
pirates ache?tent aussi le?galement plus de musique que la moyenne des internautes, sur les sites officiels ou
dans les magasins traditionnels. Ils constituent, de fait, « une cible marketing spe?cifique a? privile?gier »,
selon Ipsos. D’autres donne?es disponibles sur les e?changes ille?gaux de contenus sur Internet proviennent
des industries elles-me?mes. Selon les majors de l’industrie musicale, le piratage en ligne repre?sente 95 %
du marche?. Il en serait de me?me pour la vide?o avec seulement un film sur cinq te?le?charge?
le?galement. L’enque?te mene?e par la Commission europe?enne adopte un autre point de vue, celui des
jeunes internautes. Le fait que les jeunes Europe?ens montrent une volonte? assez limite?e de payer, en
contrepartie de l’ame?lioration des services de contenus, laisse a? penser que leur usage me?me est
entie?rement lie? au phe?nome?ne de gratuite?. Pour cette ge?ne?ration dont les usages ont e?te? forge?s par
les nouvelles technologies, Internet est perc?u comme une somme de services a? volonte? en contrepartie
d’une connexion forfaitaire. Une fois l’abonnement paye?, il semble naturel de be?ne?ficier librement de la
messagerie instantane?e, du te?le?phone, des logiciels libres, des pages Web, des blogs, des radios et
te?le?visions en streaming et des plates-formes d’e?change de contenus.

Le de?veloppement rapide des connexions a? moindre cou?t et a? haut de?bit a entrai?ne? une
ge?ne?ralisation de l’usage d’Internet, provoquant un changement tout aussi soudain des habitudes de
communiquer, d’acce?der aux contenus et de les partager. Il s’agit la? d’une ve?ritable re?volution
culturelle. La jeune ge?ne?ration est a? la pointe de ces changements puisqu’elle s’est approprie?e sans e?tat
d’a?me tous les outils nouveaux mis a? sa disposition, Google, YouTube, Facebook, BitTorrent,… En
moins de dix ans, ces applications gratuites ont invente? de nouveaux usages dont les 16-24 ans assurent
de?sormais la promotion. Le mode?le e?conomique traditionnel des industries culturelles ne correspond plus
aux exigences des jeunes consommateurs. C’est du moins ce que semble indiquer le faible pourcentage de
jeunes Europe?ens qui conside?rent que l’e?ventuelle absence de contenus disponibles gratuitement sur
Internet serait une raison suffisante pour payer les musiques ou les films. La ge?ne?ration nume?rique aurait-
elle lance? d’impossibles de?fis aux cre?ateurs, aux industriels, aux politiques ?
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